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Disponible :
Eyes Never Lie
Romy croque la vie à pleines dents auprès de ses deux meilleurs amis. Seulement le tableau n’est pas si parfait… La jeune femme peine à tourner la page après sa dernière relation amoureuse, qui a bien failli la détruire. Jusqu’au jour où sa sœur de cœur lui propose de se lancer dans des rendez-vous à l’aveugle. Bien que d’abord réticente, Romy se laisse finalement prendre au jeu et finit même par se lier à un homme dont elle n’a jamais vu le visage. Un certain Noam, qui l’intrigue autant qu’il l’attire. Le hic ? Le mystère semble hanter chaque pas de cet homme… Pire, le danger, lui, ne tarde pas à poursuivre Romy pour une obscure raison. Entre révélations, pièges, manipulations et désir, la jeune femme se retrouvera vite noyée dans un tourbillon d’émotions qui pourrait bien lui ravir son cœur…
[image: Eyes Never Lie]
Disponible :
Bodyguard on Campus
Jade, 19 ans, fille d’un homme politique en pleine campagne présidentielle, est la cible de menaces qu’elle ne prend pas au sérieux. Dans son monde fait de pâtisseries et de paillettes, elle ignore qu’un soldat d’élite veille secrètement sur elle, depuis le palier d’en face : Ishten, un homme énigmatique et complètement étranger aux codes sociaux. Alors que les dangers se font de plus en plus menaçants, Jade décide de percer les secrets que son père semble lui cacher. Même si, pour y parvenir, elle devra peut-être casser le cœur de pierre de son garde du corps…
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Disponible :
The Thing About Red
En tant que rédactrice en chef du journal de son lycée, Isaure adore mener l’enquête. Alors quand elle commence à recevoir des messages d’un numéro inconnu, la journaliste en herbe veut découvrir qui se cache derrière ces mots à la fois taquins et un peu inquiétants. Mais quand son mystérieux interlocuteur finit par lui donner un indice sur son identité, c’est la douche froide. Il fait partie des Bears, l’équipe de lacrosse de son lycée, ces athlètes populaires et imbus de leur personne qu’elle évite à tout prix. Aussitôt, Isaure est en alerte : lui parle-t-il simplement pour apprendre à la connaître ou cherche-t-il à l’entraîner dans un jeu malsain ? Après l’article assassin qu’elle a écrit au sujet de l’équipe, elle sait qu’elle devrait rester prudente et couper court à la conversation. Mais plus elle parle à celui qui s’est présenté sous le pseudo « Red », plus elle est intriguée. Et le problème à Jamestown, c’est qu’il est impossible de passer à côté des Bears.
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Disponible :
The New Roomie
Après avoir fui sa famille et les dirty secrets de cette dernière, Tara décide de poursuivre ses études loin de sa ville natale et d’étudier le droit à Duke. Ada, qui vient de la même ville qu’elle et qui l’a également fuie, lui propose de rejoindre la coloc qu’elle forme avec Seth et Nathan. La rencontre entre Tara et Nathan est explosive. Leur passé est une bombe à retardement, leur avenir est plus qu’incertain. Mais le désir se fiche bien des blessures anciennes ! Leur attirance est si forte qu’elle semble pouvoir balayer leurs pires peurs et s’opposer à tous ceux qui voudraient les voir sombrer. Sauf que rien n’est jamais possible tant qu’on n’affronte pas le passé et ses monstres… quitte à tout perdre.
[image: The New Roomie]
Disponible :
Naughty Dreams
À son retour de Nouvelle-Zélande, Macksim emménage pour quelques semaines chez Oscar, avec qui il a créé le Naughty Dreams, un réseau de clubs qui repousse les frontières du désir. Il se retrouve sous le même toit que Sol, l’insolente fille de son associé. Elle a 20 ans et lui, 36 : rien ne peut se passer entre eux. Mais quand Macksim comprend que Sol est également Midnight, la troublante cam girl masquée qui a dansé pour lui dans son club, résister s’avère encore plus compliqué. Surtout que la jeune femme l’incite à céder : elle cache déjà un secret à ses parents, elle peut bien en cacher un deuxième… Alors que le tourbillon de la tentation se resserre de plus en plus sur eux, tout bascule lorsque Sol est victime de chantage. Quelqu’un a découvert ses activités nocturnes, ses dérapages avec Macksim, et menace de parler. Le risque de tout perdre n’a jamais été aussi grand, pour l’un comme pour l’autre.

Seront-ils prêts à laisser leurs scandaleux secrets éclater au grand jour ?
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« Enjoy it and if you don’t enjoy it, suck it off and go do something else. »

 

Lando Norris


Avant-propos
Des libertés créatives ont été prises concernant le système éducatif américain dans ce roman. L’Underground est un réseau fictif de courses illégales à Los Angeles et ne correspond à aucune réalité existante.
Ce roman est destiné à un public adulte et averti. Il traite de sujets sensibles tels que la maladie, la consommation de drogue, le deuil, et mentionne la transphobie ainsi que le chemsex, une pratique consistant en la prise de drogue lors de rapports sexuels.
Si vous vous reconnaissez ou reconnaissez un proche dans l’une des situations décrites au cours de ce récit, vous trouverez des dispositifs d’aide auprès de Drogues Info Service, au 0 800 23 13 13 ou par chat, et SOS homophobie, qui possède une ligne d’écoute anonyme au 01 48 06 42 41.
Prologue
La musique est assourdissante. Il fait sombre et moite. Une odeur de transpiration et de corps en excès flotte dans l’air. Ça sent le sexe, l’alcool et la drogue. Et j’aime ça. Beaucoup. Parce que c’est le parfum de la liberté. Nous sommes samedi soir à l’Himeros, un club qui organise des FridayX où le seul mot d’ordre est : s’amuser. De toutes les soirées que j’ai faites à WeHo1, celle-ci est la plus inclusive.
Des groupes se sont formés ici et là et se déhanchent sur la piste de danse en savourant l’attention qu’ils suscitent. Chacun de leurs bruits est couvert par les chansons du DJ, mais il suffit de s’approcher pour les entendre respirer fort. Prendre du plaisir. D’autres s’entraînent dans les pièces adjacentes, par deux, par trois ou plus. Des vigiles les gardent, s’assurent de la sécurité des clients. Qu’ils tiennent debout, qu’ils soient lucides malgré les comprimés qu’ils ingurgitent parfois par poignées.
Louison se trémousse à un mètre de moi. Elle est dans son élément ici. Elle est sereine, loin de craindre de froisser qui que ce soit pour ce qu’elle est. Une femme qui est née dans le mauvais corps et qui apprend à se découvrir. À s’accepter. À se définir.
J’ai parfois peur d’être maladroit avec elle aussi, de la blesser avec mes propos, de mal la genrer ou de ne pas bien la comprendre. Mais j’ai grandi avec elle, à l’époque où elle était encore ce garçon mal dans sa peau, je l’ai vue changer, se questionner et s’apprivoiser. J’ai été à ses côtés dans chacun de ses questionnements et depuis que nous sommes arrivés à Los Angeles, j’ai vu sa personnalité fleurir. Et j’aime ce que je vois autant que j’en suis fier et heureux.
– Tu t’éclates ? me hurle-t-elle dans les oreilles.
Un large sourire barre son visage et ses yeux sont vitreux.
– Oui ! C’est génial !
Son verre manque de se renverser sur mes chaussures mais je m’en fiche et elle, ça la fait glousser.
Une nouvelle fois, mes yeux se posent sur le gars accoudé au bar. Il n’a pas l’air plus âgé que Trenton, mon frère aîné. Mais impossible d’en être sûr dans ces circonstances, il pourrait même avoir bien plus que 27 ans derrière ce style surfeur aux nuances grunge.
Assis sur un tabouret haut, ses doigts se faufilent dans les cheveux blonds de sa partenaire calée entre ses jambes et caressent sa joue tandis que sa main gauche est posée sur la cambrure de ses reins. J’y vois un énorme tatouage, gravé à l’encre noire, en forme de tête de loup, et un énième fantasme s’immisce dans ma tête.
Son regard espiègle croise le mien. J’ai arrêté de compter le nombre de fois où il s’est détourné de la jeune femme pour m’observer à la dérobée, comme s’il avait compris l’attraction qu’il suscitait en moi et qu’il voulait être sûr que je continue à le mater. Ça fait monter mon excitation.
Il est de ces hommes qui éveillent ma curiosité. Ou du moins, celle que j’ai entre les jambes.
Des épaules larges et hautes, attirantes. Un torse lisse qu’il a découvert en laissant les premiers boutons de sa chemise à fleurs ouverts, offrant à quiconque le loisir d’admirer son physique avantageux. Mais ce sont ses cheveux roses qui me font le plus d’effet et je m’imagine les empoigner en m’enfonçant entre ses lèvres.
– Il continue de te dévorer des yeux ? me demande Louison en voyant qu’elle m’a de nouveau perdu.
– Je ne sais pas qui dévore qui à ce stade, réponds-je. Il est à deux doigts de lécher les seins de sa meuf sur son siège.
Ma meilleure amie éclate de rire en me tirant à elle. Je me laisse faire avec plaisir, me dandinant au rythme de la musique.
– Elle est sexy !
– Ouais.
– Tu sais ce qu’il te faut ? propose-t-elle. Un petit coup de pouce pour aller les rejoindre.
– Et qu’ils soient consentants aussi, peut-être. Mais s’il n’y a que lui, ça m’ira aussi très bien.
Je lui fais un clin d’œil. Elle rigole.
– Regarde où tu es, ma Princesse. S’ils n’étaient pas ouverts et en recherche, ils ne seraient pas là.
J’esquisse un sourire joueur. Si mes frères me voyaient, je doute qu’ils me reconnaîtraient. Ou peut-être que si, justement, je n’ai jamais été autant moi-même que dans cette ville. Dans ces soirées. Au milieu de toutes ces expériences. Mais ils me passeraient à coup sûr le savon du siècle. Je n’ai que 19 ans, une fausse carte d’identité comme la moitié des jeunes de ce pays et je ne sais pas m’arrêter. J’aime l’adrénaline et transgresser les règles. Depuis que j’ai quitté la Formule 3, je n’ai plus de contraintes. Plus d’équipe à satisfaire ou de pression. Personne pour me juger, plus d’articles qui dénigrent mes performances. Plus de limites, sauf celles que je m’impose. Et ce soir, il n’y en a aucune. Ma récompense est sous mes yeux. Plus qu’à trouver comment gagner la compétition ou l’intégrer aux côtés de sa partenaire.
J’observe Louison parler avec une femme sur la piste. Elle hoche la tête et quelques minutes plus tard, un homme nous accoste. Il sort deux cachets après que ma meilleure amie lui a glissé discrètement un billet. Il lui en donne un avant de pivoter vers moi, un sourire séducteur sur les lèvres. Il me montre ce qu’il a dans la main pour s’assurer que je sais dans quoi je m’embarque avant de le poser sur le bout de sa langue. Je ricane en voyant où il veut en venir. Dans son dos, je perçois le visage de ma cible, aux cheveux roses. Mon attention accroche brièvement la sienne avant d’empoigner la nuque de l’homme en face de moi et cueillir la drogue dans un baiser langoureux. Louison sautille comme une folle à mes côtés dès que nous nous séparons.
Si mes intentions ne sont pas claires, alors je ne sais pas ce qu’il va lui falloir d’autre, au mec du bar.
– Quand tu veux, chaton, lâche notre dealer du soir en posant sa main entre mes cuisses.
Je suis déjà dur et je dois admettre que son baiser y est aussi pour quelque chose.
– Plus tard, peut-être.
Il hausse les épaules en me jetant un coup d’œil plein de promesses puis s’éclipse dans la foule. Et tout devient intense. L’ambiance. Les sensations physiques. Mes émotions. Je ressens chaque pression sur ma peau, d’un frôlement à la moiteur ambiante. J’ai chaud. Je connais les effets de cette drogue. Ce n’est pas la première fois que j’en consomme et c’est toujours une expérience nouvelle. Louison disparaît de mon champ de vision. Ça ne m’inquiète pas, parce que je l’aperçois au loin avant que mes yeux soient attirés par le couple qui quitte le comptoir. Je n’avais pas oublié leur présence mais malgré le coup de pouce, je n’ai pas réussi à me décider à les rejoindre. Pourtant, à la seconde où ils se lèvent, qu’elle le tire derrière elle dans la boîte de nuit, il a un infime geste du menton dans ma direction.
Un appel. Une permission.
Il est simple mais en dit long.
Sans plus attendre, je traverse la piste de danse, slalomant entre les clients et les corps dansants pour les suivre à la trace. Ils ouvrent l’une des portes du fond. Je m’immobilise lorsqu’elle se referme sur eux. Ce n’est pas de l’hésitation ou du doute. Plutôt un léger temps de réflexion. Un long frisson me traverse l’échine. Je sais ce qu’il y a derrière et ce qui m’attend. Une nuit d’ivresse et de sexe sans prise de tête, sans lendemain et avec de parfaits inconnus que je ne reverrai jamais. Et ça m’excite à mort. Je me plante devant le vigile. Il m’inspecte, louchant sur ce sourire béat qui me barre le visage, puis sa main enclenche la poignée. La boîte de Pandore s’ouvre.
Le vestibule d’entrée est vide. Il y a un spot lumineux pointé sur un rideau noir et la musique continue de résonner dans les enceintes. C’est la même que dans la pièce principale mais l’atmosphère ici est différente. Chargée d’électricité. Je pousse les pans et pénètre dans l’espace confiné que je connais bien. Au centre, une table, des canapés et d’autres fauteuils tous pris d’assaut. Ce n’est pas la première fois que je viens ici. Je me souviens qu’au début, j’étais tout feu tout flamme et mon aventure a été brève. Parce que j’avais été obnubilé par tout ce qu’il se passait. Ces corps qui se donnaient du plaisir. Leurs gémissements. Le désir qui rendait mes respirations denses. Plus tard, en y retournant, j’ai continué de n’être qu’un observateur mais j’ai pris le temps. Laissant ma curiosité me mener dans le dédale des couloirs et espaces annexes. J’ai tout arpenté. Testé des choses. Et la perspective de ce qui m’attend échauffe mes sens de plus belle.
– Te voilà.
Sa voix grave s’infiltre en moi comme un shoot d’adrénaline. Je frissonne en me tournant vers lui. De près, il respire le sexe et la transgression. J’aime ce qu’il dégage et le coup d’œil lascif qu’il me lance me met au garde-à-vous. Il a une odeur de bubble-gum, un truc sucré et entêtant qui me donne envie de cueillir ses lèvres et de goûter à sa langue.
Ce n’est pas le premier homme à me faire cet effet. Avant lui, il y en a eu d’autres. Des soirées dans le West Hollywood. Des bars branchés. De la curiosité. Beaucoup d’ouverture d’esprit. Ce soir, je ne sais pas si ce que j’ai consommé a exacerbé mes sens, mais mon désir est si intense qu’il s’est transformé en liquide bouillant dans mes veines.
– Me voilà.
Mon sourire de connivence semble lui plaire. Deux bras longent ma taille pour venir se caler sur mon ventre. Je ne sursaute même pas. Je l’attendais, elle aussi. Mon cœur s’emballe. La bouche de la jeune femme chatouille mon oreille et sa poitrine s’écrase contre mon dos dans une étreinte.
– C’est moi que tu veux, ou tu la préférerais elle ?
Sa copine se faxe à ses côtés, dévorant son cou en enfouissant sa main dans ses cheveux roses. Mes yeux parcourent son corps. De ses seins généreux à ses hanches voluptueuses en passant par son visage harmonieux et ses longs cheveux blonds qui tombent en cascade. Elle est très séduisante et j’ai envie d’elle aussi. C’est indéniable.
– Vous deux, hasardé-je.
Il esquisse une moue pleine de promesses tandis qu’elle l’abandonne pour attraper ma nuque. Ses lèvres heurtent les miennes avec empressement. J’accueille son baiser dans un soupir et la laisse me mener dans l’un des recoins de la pièce. Il fait sombre. Je suis aux aguets. Ce n’est pas de l’appréhension mais de l’impatience. Elle me plaque contre l’un des murs et se met à dévorer ma bouche. Ses mains me découvrent, ça me met dans un état second. Et dès qu’elle tombe à genoux, ce sont ses yeux à lui dans lesquels je plonge. Tout mon corps se met à le vouloir trois fois plus. Il est adossé à la paroi d’en face. L’espace n’est pas grand, mais assez pour que nous puissions y être à plusieurs. Ça offre de l’intimité.
Il n’y a qu’un fauteuil qui en a probablement vu beaucoup, ainsi qu’une table sur laquelle se trouvent une lampe de chevet à la lumière feutrée et un bol avec des protections. Quiconque prendrait le même chemin tomberait sur nous. C’est un cul-de-sac. Et je dois admettre que j’apprécie l’idée d’être vu.
La braguette et le bouton de mon jean sautent. Les doigts experts de la blonde déroulent un préservatif puis c’est la cavité chaude de sa bouche qui m’englobe. Je pousse un juron. Le regard toujours braqué dans celui de son petit ami. Personne ne s’embarrasse des présentations.
Pendant un moment, je me dis qu’il va rester à nous regarder et une bouffée de déception m’étreint. Maintenant qu’il est proche, il m’obsède. Ça devient viscéral et je sais que la drogue y est pour quelque chose. Très vite, il entre dans la danse. Il récupère une capote et je n’arrive pas à me défaire de la façon qu’il a de déchirer l’emballage. De baisser son pantalon. D’enfiler le préservatif du bout des doigts avant que sa copine ne me laisse pour le rejoindre. Ils s’embrassent et elle se met à le masturber tandis qu’il enfonce sa main sous sa robe. Je m’approche d’eux, enivré par leur spectacle, déposant des baisers sur la nuque de la jeune femme tout en le fixant lui, les pupilles troubles. Mon index rejoint le sien et pendant qu’il s’amuse en elle, je la titille en surface. Elle gémit.
– Pas de sexe trash pour elle, lâche-t-il à mon intention. Et toi, quelles sont les choses que tu refuses de faire ?
– Je ne suis pas bottom2.
Ses lèvres se parent d’un sourire caustique, faisant apparaître des dents blanches. J’aime la lueur qui traverse ses iris caramel. Prédatrice. À l’opposé de l’aura lumineuse et douce qu’il dégage de prime abord avec sa coloration claire.
– Jamais ?
– Pas ce soir.
Il hoche la tête, continuant de toucher sa partenaire, et reprend possession de sa bouche. Mes gestes sont assez maladroits. Je n’ai jamais eu d’expérience de ce genre avant. Deux partenaires en même temps. Un homme et une femme qui, de toute évidence, se connaissent bien. D’habitude, je ne m’occupe que d’une seule personne. Alors je me cale à son rythme. M’occupant de donner du plaisir à sa petite amie entre nous sans réussir à me défaire de ses réactions à lui. Je suis aimanté à ses soupirs graves. Sa bouche charnue. Ses yeux flous. Ses cheveux en désordre et son odeur de bonbon. Sa copine se tortille contre moi, relevant sa robe sur ses hanches avant de faire des mouvements lascifs avec ses fesses.
– Vas-y, murmure-t-elle par-dessus son épaule.
Aussitôt, j’agrippe ses hanches et la penche en avant. Ses talons sont une aubaine, elle a la hauteur parfaite. J’entre en elle sans difficulté et entame des va-et-vient francs. Au départ, elle se retient à son mec, dont l’attention est rivée à mes coups de reins, puis il finit par quitter sa place contre le mur et nous contourne. Son corps se glisse derrière moi au point de m’en donner une nuée de papillons dans l’estomac. Ses doigts parcourent mon torse et s’arrêtent sur ma gorge. Il fait basculer ma tête en arrière pour choper mon lobe.
– Est-ce que je peux ?
Sa seconde main longe mes fesses pour descendre un peu plus mon pantalon. Puis il accompagne mes mouvements. Me poussant pour que je m’enfonce en elle plus vite. Je sens son sexe tendu contre le haut de mes fesses. Ça m’embrase. Il se frotte à moi. Comme s’il était celui qui s’enfonçait et qu’il aimait avoir ce contrôle. Sa langue lèche ma peau, me parsème de légères morsures et quelques suçons. Il pourrait faire ce qu’il veut de moi s’il me le demandait. Même me pénétrer alors que je ne voulais pas en arrivant et que je ne l’ai jamais fait. C’est grisant. Tout devient trop tout. Ses mains à lui, partout sur moi. Sa bouche aventureuse. Son souffle chaud dans mon cou.
– Tu aimes ce que tu regardes ? psalmodié-je entre deux respirations sporadiques.
– J’aimerais encore mieux que ce soit toi, qui sois penché.
Pour la première fois, je fais attention à son accent britannique. Arrogant. Il lui confère une autorité froide et guindée qui contraste une nouvelle fois avec son style décontracté. Je ne pensais pas que ça me plairait à ce point. Il resserre l’étau de ses doigts et j’exhale.
– Les poignets attachés dans le dos, continue-t-il de débiter en se caressant contre moi. Je te prendrais fort. Tu aimerais ça.
Les mots crus qu’il murmure à mon oreille à mesure que je fais du bien à sa petite amie font monter mon plaisir. Ses fesses à elle qui se balancent. Claquent contre mon aine. Nos gémissements. C’est une chorégraphie captivante. Il finit par nous mener jusqu’au fauteuil. Elle s’installe à califourchon sur lui tandis qu’il m’invite à rester debout. Je repose mon genou contre l’accoudoir pour lui donner un meilleur accès en comprenant son intention. Mes mains s’enfoncent dans ses cheveux à la seconde où sa langue, qui m’a dit tant de choses salaces, me lèche. Mes yeux se révulsent. Je m’enfonce entre ses lèvres avec avidité.
J’en ai rêvé toute la soirée.
– En fait, le provoqué-je. Je crois que c’est encore mieux quand tu as la bouche pleine.
La commissure de ses lèvres se rehausse et je sens ses dents venir heurter mon membre. Il ne détourne pas son regard du mien. Ni lorsqu’il la mène à l’orgasme en la pénétrant une dernière fois. Ni lorsqu’il se répand dans son préservatif dans un râle qui fait vibrer sa gorge et encore moins lorsque je jouis en me mettant à trembler de tout mon corps.
Putain, mais qu’est-ce que j’aime ma vie à LA !
 


1. Surnom donné à la ville de West Hollywood, située dans le comté de Los Angeles.
2. Bottom signifie passif. Ce terme argotique de la sexualité vient de l’anglais et s’utilise en parlant de sexualité homosexuelle, où l’actif a tendance à prendre l’initiative par rapport au bottom.
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1 - Octobre
Beau
Sept mois plus tard
 
Lorsqu’un pilote fait un hors-piste, cela signifie qu’il sort des lignes définies du circuit de course. Si mes frères devaient me décrire, ils utiliseraient ce terme. Je n’ai pas suivi le chemin tout tracé qu’ils avaient espéré et j’ai déserté la compétition. Du moins, officiellement.
L’horloge numérique sur mon tableau de bord indique vingt-trois heures quarante-deux. J’appuie sur l’accélérateur pour doubler la voiture devant moi et je prends la sortie. Les participants doivent se présenter dix minutes avant le départ de la course, nous ne sommes pas en avance. À mes côtés, Louison observe l’extérieur, l’esprit ailleurs. La plupart du temps, elle ne m’accompagne pas. Mais elle était seule à l’appartement ce soir et il s’agit de la première course de l’année. Ça s’annonce grandiose. Ce serait l’équivalent de l’ouverture de saison en Formule 1 si ce que je m’apprête à faire était légal.
– Tu te souviens du programme ?
– Course sprint. Vingt minutes pour rejoindre le parking du Forum sur Inglewood depuis Glendale Avenue, récité-je. Je ferai moins.
Elle ricane. Hier soir, j’ai effectué le trajet plusieurs fois avec ma Mustang de ville afin de me familiariser avec le tracé, le filmant et le commentant. Une fois dans ma chambre, j’ai revu la vidéo et j’ai appris le circuit par cœur.
– C’est exactement ce que j’étais en train de me dire. Tu as fait tes dernières vérifs ?
– Tu me prends pour un amateur ?
– Non, pour un pilote qui avait une équipe derrière lui qui le faisait à sa place.
Elle me jette un regard espiègle et je secoue la tête en soupirant d’amusement. L’Underground est un réseau qui organise des courses clandestines partout sur le sol américain dont ici, en Californie. J’en fais partie depuis mon arrivée à Los Angeles, il y a un an. C’est une toile tentaculaire qui a pris de l’ampleur ces dernières années. Anonymat garanti pour les pilotes comme les spectateurs et parieurs, zéro traçabilité et un système de paiement en ligne crypté. Je m’y suis inscrit, un soir, juste pour voir.
Au départ, je cherchais l’adrénaline que j’avais perdue en me faisant virer de Formule 3, puis je me suis rendu compte que c’était de l’argent facile parce que derrière un volant, je suis bon.
– Tu as peur ?
– J’ai toujours peur, m’informe-t-elle. Et ne me dis pas que tu ne mesures pas la dangerosité de ces courses, je ne te croirais pas.
– Je la mesure, lui confirmé-je avec sérieux.
– Des fois, j’ai l’impression que c’est moi qui te force à faire tout ça, débite-t-elle tout d’un coup. Et je ne sais pas, je ne me sens pas à l’aise avec l’idée que…
– Louison, la coupé-je en posant une main sur son genou. J’en ai envie. Et je te rappelle que j’ai commencé avant notre deal.
Celui où je cours pour elle. Mais cette discussion, nous l’avons déjà eue l’année dernière lorsque je me suis lancé dans les courses illégales. Puis cet été, lorsque nos conversations téléphoniques dérivaient sur ce sujet et encore pas plus tard qu’avant-hier, quand je lui ai annoncé qu’une date pour la nouvelle saison avait été fixée.
Elle sait qu’avec ou sans elle, je le ferais. Ça ne l’empêche pas de se sentir responsable.
– Je sais piloter, laisse-moi faire. D’accord ?
Son sourire ne monte pas jusqu’à ses yeux et elle presse sa paume sur le dos de ma main en inspirant un grand coup.
– Je veux que tu me promettes de faire attention à toi, insiste-t-elle. Les sprints en pleine rue, ce ne sont pas des courses dans un terrain désaffecté.
– Je sais.
– Il pourrait y avoir des accidents mortels qui impliqueraient des usagers.
– Je sais, répété-je. Je ferai attention. Je te le promets.
OEBPS/images/conseil_Bodyguard_on_Campus.jpg
BODY4UARD
oN (AMPUS






OEBPS/images/conseil_Naughty_Dreams.jpg
LE JEU LE PLUS INTERDIT
ET TRANSGRESSIF QUI SOIT

@addictives





OEBPS/images/Logo.jpg
@ addictives





OEBPS/images/titre.png
HORS
PISTE

LES FRERES REYNOLDS





OEBPS/nav.xhtml


        

          Sommaire



          

            		

              Début de l'extrait

            



          



        

        

          Liste des pages



          

            		

              Page 1

            



            		

              Page 2

            



            		

              Page 3

            



            		

              Page 4

            



            		

              Page 5

            



            		

              Page 6

            



            		

              Page 7

            



            		

              Page 8

            



            		

              Page 9

            



            		

              Page 10

            



            		

              Page 11

            



            		

              Page 12

            



            		

              Page 13

            



            		

              Page 14

            



            		

              Page 15

            



            		

              Page 16

            



            		

              Page 17

            



            		

              Page 18

            



            		

              Page 19

            



            		

              Page 20

            



            		

              Page 21

            



            		

              Page 22

            



            		

              Page 23

            



            		

              Page 24

            



            		

              Page 25

            



            		

              Page 26

            



            		

              Page 27

            



            		

              Page 28

            



            		

              Page 29

            



          



        

      

OEBPS/images/conseil_Eyes_Never_Lie.jpg





OEBPS/images/conseil_The_New_Roomie.jpg
LUNA MARCH

E

MIl

/5
ROD





OEBPS/images/001-automne.png
TRIMESTRE
D’AUTOMNE





OEBPS/images/cover.jpg
HORS

LES FRERES REYNOLDS

Aimée Lou

) addictives





OEBPS/images/conseil_The_Thing_about_Red.jpg
LOU GARANCE

comme spec e &
Jamestown:
e la ville r
nue de
1ol
DO Feue

nallte

\ne teur mar

hz S tonnat lyceen: L& h/

THING?

D
i —— |

ABOUT

W_‘&
A

RED)

= */’” e 7

Q @dlctwes





OEBPS/images/chrono.png





